
 

 

 

  

 

 

 

Les Ogres de Barbarie 

  
Les ténèbres s’installent 

Et mon âme dévale 

Dans des gouffres obscurs.  
 

Mes forces m’abandonnent, 

Ma chambre m’emprisonne… 

Autour de moi, les murs  
 

Rétrécissent et j’ai froid. 

Je sens monter en moi 

Une sourde panique… 
 

Les monstres de la nuit 

S’insinuent dans mon lit, 

Suintants et maléfiques.  
 

Ils m’oppriment, m’assaillent. 

Et brûlent mes entrailles, 

Et rongent mon esprit… 
 

Soufflant sur mes douleurs, 

Ils attisent mes peurs 

Dans un grand incendie.  

 

Gorgones sans pitié 

Au regard effaré 

Ebranlent ma raison. 

 

Chimères et Griffons  

Gargouilles et Pythons 



 

 

Vomissent leur poison. 

 

Cette harde enragée  

Surgie de tous côtés 
Me bouscule et m’oppresse. 

 

Mes langueurs maladives 

S’en vont à la dérive, 

Lancinantes détresses,  

 

S’étiolent et se fondent 

Dans la moiteur immonde 

 De ce rêve maudit. 
 

Frissonnant et transi. 

Je me sens envahi 

D’ogres de Barbarie… 
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